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On croit que les Isles Kuriles
,
qui font

en grand nombre & fituées du côté méri-

dional de Kamtschatka, s'étendent jufqu'aa

Japon , & quoique leur nombre ne puiiïe fc

dire au jufte, l'on croit avec quelque vrai-

femblance, qu'il fe monte environ à vingt

-

deux des plus confiderables.

Quoique ces Infulaires s'appellent Kurî-

]e9, on les croit en partie defcendans des

Kamtschadaler, parcequ'un grand nombre de

fugitifs s'ell: méié avec eux par des ma-

riages.

Plus ces Isles aprochent du Japon, plus

on les rencontre fertiles , produifant toutes

fortes d*arbres, diverfes autres plantes & des

racines dont le fuc fert aux Infulaires à

empoifoiiner leurs flèches. L'on y trouve

même des feps de vigne. C*eft le féjour

de nombre de bêtes fauves, en particulier

d'un grand nombre d*Ours, dont la peau

fert de couverture aux habitans. L'on dit

que les habitans portent de longues robes à

la façon Chinoife, qu'ils ont les barbes lon-

gues, qu'ils fe foucient peu de la propreté,

& qu'ils fe nouriffent d'huile de poiflbn &
de Baleine. Leurs lits font de peaux de

Chèvres (auvages. Ils ne reconnoiiïent point

de Souverain, nonobflant la proximité de

l'Empire du Japon. Les Japonois y font
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